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I A éM pntiquM d« bi«*W-

Va )«VÜ •» rendit i  I )>ortciir «Turn 
fnuM Mbre d* cavftl«ritt U troiRpa U 
p ^ te  d«B» un bénitier; puis U m mit h pur- 
ooorir l’éiili»» en pou*«aot At* erl*
«Mot qui! rotriiift tuw awkin'un potir IVn- 
yorm aa d<d. aon Mibr« étant ttanctiHâ par 
r«wHnile.

U» Moment viat où Candrian n« quitta 
Bhftx

C*t^ ainni gii il eaonut Vabbé kaaaUt». 
curi d« la paruiMM, et it aacristaln Kavwiilk 
«TW iMiiel il «e lia. l ‘»ur dire uIum pr^ df 
l’égUM^int-'MIoM. N4tek«natr*>n «t. le X
ianTter*“™* ‘ ----“........
ooDtnUre. Lr délire de la persAcution b acoen- 
tm, M k l ToUlnM l'anteMaient la nuit \kmh- 
•ant da YéritabW hurlamenls aoeontpaKnéa 
de coop* d^ revolver qu’U Urtit saf d'iiKlivi- 
albtM

La dl^aritioa

levier, CiMidrian dit à
— VijwtuVn -auit -

.............i vowia ;
___ ____  . vokï ma forUin**,

rinù damaio la dépoucr en lieu Kûr. rhci M. 
ta^M I^nwiup.

U  lendeuwin, Il so ren-lait. en ù l‘é- 
> trouvait M. r:<bb>'' ijemuiue.f t r » ’

meneurable* iiifpftés d'IiHrvliqne*. Jp 1- 
tuerai tous }wur la plus '̂rande >jloir>' -le 
DUre a Îuneuc. Muii ilb̂ encts ü«ru luitguit. 
viens vous conti«r ma fortune, eitfcrnu'e là, 
dans (^tte valiÂ .

L'al>b̂  Leaioin-' jn-oopla la vjiliw de tian- 
driaa et la plaça dans une aniDtre de la 
crislie-

Le «oir, tlandrluA rentra vhux lui dann un 
étal dexalution cxlrèun'. Dai»*» li« t»hH. ü 
aortit, ae ooucha «ur le IrtUtoir. oû il fut rê 
trouvi ». leiideuiain iiwtln [tar l<* ir.jnciprgt*

Gindrian, r<̂ velllô, se leva, se dirig«-i» ver» 
rawai»e de Clichy, qn’il descendit.

Depula ce uioiuent, ou «« uevit pin - le valet 
de chambre «le Um<» Foëiur^ TuiiU's les - 
eherchos pour le retwuver deinaurèrent 
fruclueunes.

L« TOl
La Tallw qu'il avait conflue à r;»l)bé Kf- 

inatne coateuiut de i papier* et deux r<icép\a- 
Héade valeurs tU'î>o.ws le» uu«» A la caïase 
maaicipala, lea.atürts X la Banque pr- 
aianaé-

Tn aoir <iu'il Ifiillait dans l’armoire, le 
•acriëtaiu Favrcuille d«»oouvrit lu valiw 
l’ouvrit, mit la main sur les dou\ rt̂ rHiuasi’-s,
le premiar, au port̂ ’tir, de neuf obligatioi.. _. 
la Ville de Pan», emju*unt de 1871 ; le spcond 
nominatif, ayant trait aux titres, cooijervés 
la Banque parisicnae.

Loraqu’au bout de «luinzi! mois — teiH 
lâoal da la diaparition du valet de chambrt* —

.... "idiciftire fui dcNi„
....... ............ nolii-
; de» valourij. 11 ouvrit 

UA* «nqiUte et apprit que les titres da 
.Irkin avaieat ôté reiirra par uae femme 
iürcbe, iftaltret>se d'un ami du nacristain 
Favreuille, le nommé Lobraaaeur, entrepre-

Kavanauli. 
imbea, ae eiva 

|)tunini^rtant«Mda:

un'(_ _ 
aans le» «alona. 
a'était fait coni>trui 
tion, da haitt le 
val #n tenant la
éfrire, U tenait lu ^ ............ ..

Son entnV au Piirlameal u/casalt* un cnan- 
Ket)uM»iau ré«lema»t, la saUadatf
s.'a#rea AanMnM'Ute 4 toifle penonfte qui

porter s plaa i pour le ra-

HMIT F A t m  "M  fOflVB. -> Paria, 
janvier, — «le matin, A six heures et demie, 
au moment du réveil, un malheureux qui, 
depHia le 4 janvier, cou« hail A l’awlede nuit 
d» la nte lie TooqoeviUe, a été trouvé mort 
dans son Ht.

l’révi im de ce fait par «on fll», le capitaine 
Audrillon, gérunl d<̂ Vasile, eourut à la salle 
Saint V1nreiit-d*vI*niil, t*n le •li-fiint, n«»iunn' 
Jean-RaptiMe Clerger, jour»»liHr, Agé de «W 
:»ns. né l'i Dijon (C'JcKfOr), w trouvait, 
eff̂ t̂. •ijiidedans aon Ül.

lmmé.liatpmt.ntnii nvtfuiM. La'<s.*|vp. c. 
MÎS'aire «ia polie» <lM qitiirtMW, q;ti ne tar«i*i 
l)as A arriver, luvumpaKU*' d uii m'',l«*i-iu.iKi 
[»rooé<ter *ux ronstutationa ̂ iis l̂ 'e. I>e U ’ 
du diMieur, 'l^îrger tf«t mort auites d'u 
hronchit.- ^ailmoi>aiA‘.

1! r.-sulternit de< d*H‘lnr,itions (juf» le t-api-

s}iit Iteaucoup. auriit <lit à phuiours do t 
oump^ona qu'il s'<Mait vaiueneul préaent 
rHMtfl-lMon troi» jour« cou'i^utifa, et q 
chaque fois il aurait él«i ivnvoyé. sous p 
texte que son état u'uviiit -,*ucuue i,'ravité.

Ü !f LOCATAIRE PEU COMMODE 
Paris W janvier. — dix heuroa. un nomm-̂  

M..., sujel ilalien, avait été eongêdir-de 
luKemont, ôi. rue d«rla Kotie-Rt̂ unault.

l>a propriétaire. Mme Mailland, étant v« 
le Koimner <lc se rotiror, M. .. qui avait fait 
un tour It U i>ort>’ de aon appartement, 

coup de révolver “ '

loge

cette clame et l u
iJes.K'e A lu main tlroite.

11 s'esf ensuite b.trrieadé dans fr 
menl. Il u été impu‘«sH)lc de procédi 
arret,lalion.

SUICIDE m iH  D iP l iT i aOCMAIN 
— Hucharesl, ü janvier. — D’apré» [’ln/lépen 
dan<e rounniint-, M. L-vizeano. ren
ti'ant dana sa famille à Rai'au, et tronvunltis: 
tWiinie ujorte. s'e-it bn\l<i lu cervelle.

UN SOLDAT ASSASSIWÉ. -  Toulon, 
9 janvier. — L'as-yiKhin prt̂ Hum*' de Bn'a.'< a 
étî  arrété : c’est nn nommé (’barles H>'.vron. 
(jui appartient à une famille bononible.
I^re eut ing<̂ nieur des ]»ont.i et chauaséea 
son beau-l'rère lieutenant de vaisseau.

Hayi-on *sl Agé 
iléja commis des

Mia en présence du cadavre, il n’a trahi 
aurune émotion, **1 il a nié le crime avec 
énergie.

>  Ma;fe-TWr*«- P*v4fcute l k i ^ l

oonflée & la ralne-mère, aittuelleiueal 
régente. M^ria-Christine.* ^& U  

Ma.ir^i, i ^ v a Vi M l L a  ratl^Vr m pr4-
sente t(»»« le» soir* et Inspire auiourd” 
oartaine iitqui^uUe. Les médwHi ' ~~ 

movon» los pl ‘
r «'ômbatlre la 
septième jour.

DERS'IÈHE HKÜRH 
Madrid, 9janvier, 10 h. soir. l>e Builfiin 

mcdical du palaUi 411 qUi*- te ri.>l a eu une 
re. hiite mô Urée de (lèvre ù la suite depliéno- 
mènes gastro-iatMtinauK.

réuotoni

- orateurs qtn coua«'iIlent le main- 
ti«nt «a M gr«Fe »oat i^t|(|»eatent accla­
més el l’on ne prévoit pa» encore comment 
tout oéKflitift.

b flos lon  da d j ^ M

Las5parationdel’Egliseet4Sl’Ëtat
Ai' BIltliML

Rio-Janeiro.9 janvier.—Un décrctdn Bon ver- 
iK iuont étahlil la séparation de TK Îlsfi i-i 'b 
rK.iat, ella liberté ^  eoiui.-ieDCi‘. U  méMte 
discret anuorce que le gouverneuamt conti­
nuera à payer les pf-iihions acfordées par

Assassinai d'un brocanloHr

, . . ï -- liabl-
tuellement qu'une aanple romiiLÛté judiciaire, 
a éti'î faite en préaence de M. le jugo d'ins- 
ti'uclioa Guillut el de M. (ioroa, chef do 1« 
sûr»‘té. Elle n'a révélé aucune particularité 
intiTossante.

Le brocanteur aété asaomnté d l'aide d'nn 
instmmenl en fer à la fols irancUant el i: >n-

trés tranquiil' 
pr>nr se proméner • 
tlnM,

lotüJiui UQ dus rur^ actW^' niaiivîii» gré de 
céilojÿve.

\fnHi, A quatre heures du matin, 
touche de drnamltV a fait ejpU'sjon centre 
riiabltallon «lu Î n̂dcé Félicien, jmrion 
aitt dl»èrbonna(i<*s du gouffre. Les carreaux 
de vitre onl volé en ôdat« et la porte 
soulevée par la violenee <lu eoup.

Le» couiinor î̂unta, qui ne sont réunis daus 
un uiaetintf. à CliAtéici, ùni lomis U l'adini- 
n1«iti'atïr

ir î̂unla, au 
ï CliAtéicl,

Hon coninjunale une pt‘tilio^«>ur ap­
puyer les réclamalltme des cnarbonwers.

K Pont-de-I,oup, 1'’» on\Tlers qui
nbr- de

Menlieuteux dinlerveftir aupi^s du sei- 
enif l« ceawtion

________ célébrée. AsiiUté
g é n ^  «rdu curé de sa pa- 
I a oMotf pontiflcalement el 
a grttiA apmlx's de fidèle». 
,aiiSB«th, entourée de bou- 

• étltÉ^nles, était super-

. voici bien engaaé ! 
itration», vous nob-

___________  _____ Téur qu'on iw ü d<
man<le, Je cra&is bien que vous ne p«edic 
tüttle espèoeda prestige auprès (leuVieilia* dé­
vote

livraitona des cofret^ndaaces et dans U re­
tard taé»b«ni<iuee.

' r/f»«rter <!e réUWfril vient
de terminer U t«tVail aoM faUf 4*e nais­
sances, décés, mariage» et aitoreet pendant 
les année*

Il y^.au i / l l  naiiaaflces «a 1888; «a 
18t« '

998 mariagM •« W  en 18)10.
Or a con fié  12 divorce» en 1H88 et lo dant 

la derftilK aanâe.
L'année 1888 a eu à enregistrer 3671 déco» 

eontre S«7 en tm .

L«i Préfets du Nord at du Paa-de>Oalais,
—' lie Journal Officiel puldiera ce matin la 
noiuinaîlon tle M. Vel l>jran<I, préfet du Nord 
et de M. Alapetite. préfet4u Paŝ de-Caliû».

La soutoription Faidherbe atteint actuel- 
leiVrtrttl<* fhifre Imporiunt 4e t«.;^^©fï■. H.

8ool«ié T^alo^ie dat Arohitaotee éu 
Vitré da U FfAnç®; -^Lit ,pfoclyûne réu­
nion monsuoil" .ic ia »oci<*t« regioiiale df» ar- 
l'hitectoo- du nofil de )a France »o tiendra è 
Lille, le,11 ianvi«r 18H0. au stége social, 
N’ûtioiiàlc. a;, , ,

Dans sa dernière séance, 1a sociêt''! a aUiui» 
ail nombre de ses membres M. Boudin, archi­
tecte à Lille 

M, Nê
cOn*{ruct____ _______  ________
Romains el rendu compte d'une séance de 
rlnstetnt des an'hiti'Ctes britanniques dans 
laquelle cette question

Hc>n nombre d'étaijiikwements industriels 
cuBtinp>‘Ut b chômer, dans tout le Imxtin de 
«^hirlaroi, par suite du manque de charlion. 

Au Boriaaga 
Saint-<ihislain, 9 janvier.—> 11 u'v a guère

yuaregnon mI loujour» le centre do la gr«'ve. 
ÏjQ cbAmag.) continue aui charbonnages de 
■■ >dnit«-Fl( ............................................

Les pigoons voy«our». — Avei-vous des 
pigeons-vnyageursf Prenez bien vile vos pré­
cautions.

I,e ret'énsement d'̂ a pigeons voyageurs a 
conuiienc*̂  le lor janvier — on l'a i>«ut être 

peu ouldié au milieu de» aimabloa pj t̂c-

_____ -- MMl du !- ® % t auxVin»^
Oualre «(^iona, ù Quaregnon.

\ Civrv, aux charbonnages dp Midi-Mons. 
1:< «liret̂ ion a aomrdé une migftientatlon de.s 
saliiires et le travail a repris immédiatement. 

Dane les autres charbonnages on continue

Nouvelles Étrangères
WS.J) d’Knganl.

Poursuivant mm recherches, lo séquestre 
apprit que les valeurs du second lêcépiss', Ica 
valeurs nominativas avaient éti retirées de la ,
b m , u e ^ k i . . n .  .P" OUESTIO» DE L’*LS»CE-LORR«IIIE

smugura. a j.nvi,r. -  L.- MercKre rt, la

I de see parents,
& OïOUfir-JarFafrière, où il prit ie nom d'An- 
tolo» Candrlan. Ave»- l’aide de sa mallreaae, 
oui iM^bitait la coœmuoe, il parvint 4wire „f e . * r , e » ? . Æ : . i : r r n . ; '

liOrraine 
La voici :

correspondants de rCniversilii

Candfian, agent

D'après 
ution de c(  ̂

retour de la l..orruiiie à la France et la i

lioa». inia;<ne.
Le* accuaéa 

Les ftccuséa sont ;
!• Arthur Favreuille, 30 ans, sacristain A 

réBllae Saint-Michel
»  Emile-Nicola» Parv, fW ans ; 
at Paul (;kaputal. 30 aaa ;
4* Gharlea-Louis Mongin-Uonneret ;

La mort de l’impératrice Augusta
! Le traaaport do corps A la chapelle 

du chAteau 
Dcrlin, OjaDvier. — La dépouille mortelle 

•J8 ; de l'impératrice esttranspoitée en ce moment

vreur, comme nou-i le<i 
men des blessures n'a .  ̂ .. ... 
miner la nature exacte ae cet instru 
(jui pi-ouve une fois le plud que le 
été üouuuisavant le dîner de lavicti 
i  dire entre sept et huit heures du aoir, c’est 
qu'aucuQ aliment n'a «'té retrouvé dan# l’es­
tomac de Oouriou.

»Msa lea Imnw«« ée BclKviae 
Quant A raKsasRiu, il est toist aushi in- 

cannu que le premier jour. Il n’a Imsa-' au­
cune trace, aucun Indice qui permette à la 
iH)lice de se mettre à »a rechwrche. 11 e«t 
évident que Oouriou a été d«'potjillé d'une 
certain^ somme d’argent, maintient

On a penaé an nüoment qn’fl serait facili' tiavailler. 
de retrouver le coapable en fouillant tt»)̂  It s i^A u puits Ste Marie, il y a, comme hier 
étabUafienents borgnes du quartier dê SvIle- ■ ouvriers en grève. Cest alisolunjcut 
ville que fréquiuteiit liabituellement l«s timte- Hn^rtance. 
ncurs de l’aiicienne Ooiirtille ; dcïJ agents ont , Hier, junr de paie aux chitrl»annuge» de 
ét(i «ni» en »urveillanee dan- tous ce» boug* ,̂ liotissu, trot» à quatre fyrceués unt poussé do» 
muis ils n’ont remarqiié aucun individu au»-, vi^ devant les bureaux el ont même bri^ 
peet se livrant â des dépenses exagérées. ènelqrje* tlarreaux de vitn-. C’est un incident 

Am ub lDdic« signalerait mAme pa*, en d’au-
L . r«l„n'.h« de ~  A*.” *“ «»n<l.•ou.|,M

â travailler comme A l’ordiuaira 
voit pas de uréve imminente.

Tout est tr/>s calme daus le Borinago, et on 
est convaincu qu’avec (juelque  ̂concession» 
de part et d’autre, le travail reprendrait sur- 
le-t^amp dans tous les charbonnages où il est 
suspendu.

Dant l9 Centre

La Louviére, l> ianvicr. — Ivi* Owtre ae 
le* charbonnier» continuent à

--------- .. .riminel inconnu va duns cas'churboonaaeb.
donner q u a l^  tablature au s^rvl*» de ^iiM w^NM 4a Cantrv 
sûreté, qae les derniers assaasins. Vodable 
el Kieffer, ont un peu gAt- en venant, contre

: partout ail-

Atteintea A la Ubarté
toute attantë, m ransirtuer prisonniers dans Charleroi, 9 janvier, 4 h. '.£2 soir. — On si<

l’assassia dn brocanteur de la ruo .Înhen-La- quelques a liberté du tra-

s de« étrennes - tils clos le 15

ün aiifiuit brtU4. — ifercre.ll vers huit 
1 aoir, la petite Léonl» Déaspré, âgée de 20 
AÏS, joaail arec son Crô̂ e ^aiM ki doxuicila 
lenrs parent», me Deregnaucourt lorwpi'en 

tn̂ PchaiLt A 
La pauvre enfinnîçîvt "5 Ta'iïgure dea brü- 

^ui oiU nÿctisfûté ««B adutûaiQii À l'iid-

Une rixa entra « lojtéufa ». — Dans ia 
nuit de mercredi à jeudi vers une heure du 
malin plusieurs logeurs de cho2 M. Fidèle 
Laquesne. cabaretier, rue Beaurewart, ôtant 
itr « , ae aont pris de querelle et en aont va­

is aux mains.
Le cabareti«r «e re&dit au poste de policc 

pour chercher des agento-

fUÉfeéi oheccualt A tub en oalecoa.
U» autres cottlii^uèrent leur pugilat au pre-

™On^parvint à mettre l’onlre «huih ]a»aUon 
en l/*ur dresunut procés-verîiâi.

Irfs oontravenanti» *Ml kn nommés JaOO)> 
Vatideuberglie. couvivur àPeoq at Fidéls Hu* 
vennt.‘, ouvrier apprdteur domicilié â Ëslami- 
Dt>U‘

-- .-.-i ;

Parmi ie.-t n

Quiconque, A relie dat<*. aPi'n détenteur de 
plgeuns el uura omis de faii-e inscrire A la 
mairiu ôD num. mi profe^aimi, aon domicile, 
le nombre de sea pigeons et la direction de 
leur entrainement, sera jiaasilile d'une ainen 
d(̂  de vingt-cinq A mille fraucs.

Toule déclarniion fausac ou inexacte m 
punie «l'ime auiemie de cinquaule ù de 
mille franis.

Dans le counint de l’année, les particulii 
qui acipiiérent dea pigeons ou leu K<H-iét<‘s 
iMubophiles ^ui Viennent à se former seront
tenus a i déclarations.

s de Tournai.

ment uronoucé par lu tribunal corri-cliounel 
de Lille. La chanthre des appels cori-action- 
nel» vient de «e déclarer inc(impét*‘ntc. En 
eonsé<iueiice les fnévenus c^omparaltnmt de­
vant los prwhuinei aaaiaes.

Chronique locale 
ROUBAIX

’ LadiTt'Cüon uou» prie de prévenir ks abonn<S»

r !> «me repî setiJRtion H«m remplacée au cour» d« 
saison.
Dimanche ràottvëiltjra avea P«tit Jacqw». 

drame, el le Pftit Duc. .ipera-eamiqii*».

f c L K A N . ___________

AlMUoir d« Roubaix. — Bebtiaus alnttus da 
l-au 7 janvier IWO;TOlxeufs. 18.9ii()

livre jamais de lui-méme à la justice ■ vail qui auraient été commis, ce matin, par  ̂.w.-iant .i .nK ««  
plus qu'ilacuMesoindenepasse des ouvriers a Lambusart. Deux ouvriers i !T

î : . . . . ................................  . . 1-lesrt» p.r de. grWsle», ceci |

U iimul uiTiner, jour au cmae, uuire trois 
eur*‘s et cinq heures de l'Hprés-midi, deux 
irlividus qui paraissaient faire le guet ou al- 
«ndre queiqu un i  l'anglo de la rueJulien- inage U  

I grévistes

5* Femme Kircbe. 52 ans;
6» Pierre Lebraaaeur, 49 ai 
7* Charles Morutin, 3:2 ana.
Au ̂ c  de la défenae sont assia, suivant

A la chai>el{e du cht t̂eau.
Un Imlaillott du régiment de la reine 

éfhflonné sur le iiareours du cürtA(p>, Kn tôle 
marchent «les soldats fioilanl dejt tordhes.

1 demi-escadron du n^giment
__ _______________  ̂ .̂...... ........ .>rps, commandé par le ntajor

Poiiai, Vivien, Henri Robert, Eugène Cré̂  ! prince Henri XIX de Houss, les fonctionnaires 
mieux. Decori. [ de la oour et une compagnie du premier régi-

M. ravocg*'ténéral Rau souüendra l’accu-, ment de gardes du corps, qui précédé immé- 
' diatement le cercueil.

L’interrontoira i !..« char funèbre est suivi par i’empereu

IX Favreuille. au eomraenoement de février 
1MB. un siaur Gaadrian avut laissé dana 
coin <U l'égliM Saint-Michel une v^lse
fanaant des valeurs plua une vieille montre 
«n am nt et nne p i ^  de 20 franca. voas

®®pafaeT ''ï* iia îîV e ii*« ï
p é ^  lea titras qu>Ùe renfermait.

R. Je n'ai rien emporté.
D. Votre eomrtke I,ebr^seur et la femme 

Kirche ae <u>nt chargés 'de Teseompte dea 
Taleura.

R. Je ne leur ai donné aucun titre.
D. Dana les dernier» jour» de février 1888, 

ua dtQr Mongin, et la (Ole Ohemin, aa mai- 
trMM, vlarent s'dtablir A Oioner-la-Ferriére, 
■ODS lé nom de Candrian et firent léniiscr des

* mettons aoos presse la fin

n manvals tour de Hnl
est MS parvenue. F̂ t- 
“* iffuen

T û U  Divers Télégraphiques
LB O U I »  DB LA BUB DO CHA- 

TBAP. — Paria, 9 janvier. — Oa n’a paa ou- 
■MA la MDéaraMtion aux travaax forcé* A 
nwiaémltA arottOMée par le kirv da la SetM, 
«oatn le jaune Beraard, l’aalaiu du orima àt 
k  ra» da CàA^u.

L'*rr«( da là cour éU easaé. Ber
■ard viaot d'étre renvoyé devant le jary d< 
A«ippM-Qlaa, qui k  jufara donc A nouveau

JaA l'Eventrear va refm»dr« proHiair

---------- --- ---- 1 d*Amé-
i  chazgewst de bMilk «n t  égale- 

‘  aemtienee eoatinoe.

LI* o a n n a  t A in  B«A4
• • ■ ■ - On

.... ......... . -adron de gardesdu corps,
Ika sotMf&rtérs du 4« régiment de garde 

{régimenl de la reine), portent le cercueil 
dans lachapelle.

Los troui^s se retirent en silence.
IjH fanérallles auront lieu samedi matin 

Le convoi sera précédé par le ler régiment de 
4ragons dê!a garde, un escadron de cuiras- 
siera <le la garde, un escadron du régiment 
dea rulraKaiera de la reine et un bataillon dn 
4e réginient de grenadiers de la «anle.

Le parcours du «ortége depnla le chAteau 
jusqu A la ftlegê inllée (allée de la Victoire), 
sera occupé par les corps de métiers. A part' 
de la Slevesallée justiu'A Charlottenbourg, 1< 
troupe» formeront la haie.

('ne coim>a)(nie dii lcr régiment de Ijigarde 
rendra leationneurs prés du mausolée.

A partir de la Sieg«aallée. le cortège ne se 
com|tofleru plus. juvpi'A (IharlottenbourK, que 
d'un escadron du r^iment de cuirassiers de 
la reine el d'un escadron de gardes dn corp ,̂ 
marchant l'on devant et l'autre dernière le 
char funèbre.

I>* cercueil, fermé, sera exposé demain 
dans la chapelle du chAteau, de neuf heures A 
quatre heurea.

Ia  b«''nédiciiun du corps aura lieu aai 
un peu avant 11 heurea au matin, et il y 
dimanche an service fanébre au chAteau 

Une onlonnance de cabinet preacri 
deuil de six æmainea pour l'armé«. Wndant 
les huit premiers jours, lee mntiqoea devront 
s'abatanir de jouer.

L’arehidoe François-Ferdinand d'Eate vu 
arriver A B«lin poar représenter l'empereur 
d'Autriche aax «*iié^ues de l'impératrice. Le 
roi de Saxe est attenau aamedi.

lES ËlECTIOlS IU REICHSTlfi
Berlin, 9 Janvier. Cne ordonnance im- 

périak. en date du 8 janvier. Ixe au 30 février
la date d e a ........................  "
allemand

élecliona gtoéralea au ReichsUg

La S anti du Roi d ’Espagne
Madrkt, 9jaavi«-. — M. SagasUqui avait 

été app ^  en toute hAte au PaMa, A S benrea 
du satin, v eat raatA toute la nuit w  tuU« <k 
l'èktdu rui.

Actneflement k  roi paraitphis.tranquiUe.
8a pakeEW da w tk altualion, ka nAfloaia- 

âkew CeélÉlA féaoodr» k  mialBtZrialk 
*»M gtjj«er»*ea, ear la fUgàâto i*ooMpa

d'autant 
faire voii

Les in.ilcaliüns fournies parles voisinsaoi.. , 
tellement vagues qu elles ne peuvent servir de I Ce cas isolé est étonnant, car resprit génè- 
bases A de sérieuses recherches. L’épicier,, ral de la classe ouvrière est toujours calme.

Même nombre de grévistes,c’est-à-dire cnNi- 
ron 19.0UO.

A UfciÆ 

Extension de la

,:.u uc m lurjuuru- junvier. — Le chnrbonn8|
passage d- Pékin. L u,, éuil ( Ha.ve ch.lm. auiour,rhui; il 

cillé dun cliH««u ï»ul^tom i.. el l'aulr. '•«"« >“  d',' ">atin et, 
portait un chapeau rond ; tous deux .ttaient. | dciiandenl une augiiientalitn
il ailleur», uaseï élégamment Têtus, ol il aem- i ...................
Mp quo leur m i«  w?„l« .loive les préiwnier I , «  y * une aggravation de la grève 
do tout soupv-o,» M »e o .p »U r . un'crirae ,1. tonnages do ¥essjlos, 
c-,.tt,! nature, .ian» un quartier pupuiacier i 
comme celui do UaUeville, il était de tinte né- ch«rl»nnage d 
cassité, pour l ajsnssin, de ne |Wint se faire '!,y “ I
remarquer par l’éléganco do sa toilette et la 
recherche de sa coiffure.

I.,e coupable ne peut être qu’un voyou, 
simple voyou dn voisinage, qui connaissait 
bien les habitudea du Oouriou el avait, de­
puis longtemps peutrétre, formé le projet de 
l'assassiner pour le voler.

le MTeiDt 0nte
l i ^ n  B e l i ç l q u e

Al' PAYA OB CHARLKROY 

La situatiaa
Ollly, 9 janvier. — Il semble y avoir um 

certaine détente dans la situation et len tétei 
paraiasaient moins montées hierque la veille. 
I..B décision dea membres de TAssociation 
charlwnniére continue à être sévèrement lu- 
gée el commentée, non seulement par les 
ouvriers, mais encore par les commerçant» et 
même nar bon nombre d'industriels.

» ,i.n_ __ placardé, A |>rofusion,

heures réunmn cJîm  Philippe 
at«), pour signer la j)étitJon 
itorités communaiea concer- 

..M».. •• .<..,M.v4tion des ouvriers.
O'est le même mouvement qui s’étend ici, 

[ue celui de Charleroi et de OiAtelet.

4UP, ue» ouvrier» eu noml*re asMs considÂ- 
rable%e sont remis A ia besogne aux puits de 
Noél-Sart-Gulpart el de k  Remise, A Gilly. II 
•n est de même aux charbonnages du Petit- 
Try, A Lambusart, A Forte-Tailk, A Monligny- 
le-Tllleul, ainsi <n’au centre de Jumet, au 
puits de Naye-A-Bois, dans la inéme com- 
mnne et aux deux fosses da Maases-Diabols, 
A Ransart.

Pareoatre, U v a  aussi une aggravation 
sensible de la gr^e anx puita de <!haamon- 
caau, A Jamat et dee Vallées, A (Hlly, ainsi 
que <lnns lea charbonnsKea de la Iwsae 8am-

Lat oooté^iMaicae da U frAra 
Ia  grève actoelk (Mt non seolement dn tort 
)x ouvrier*, anx exploitationa hoaiUèraa , 
ixindustriala a< au eommerea local. nMiis 

elk porta aneera pMadica aua néfoeianla 
Importants de Braxelles el de noa arandae 
rU ^, qui traitent avac k  baaatn daObarlfH 
roi de» alairw eansidérahlaa. Anaa! em mai- 
ao«fl 4» «aMMrea n’eavoknt aéme ploakure 
iMréMotaata nr  aotra pkea, e* ^  cattta k  
U u tt tk é m  MMMK m é rn nX m rm u t.

Les deux sièges cb6-

delaConconic la situation 
. . . -  ̂ grève partielle.

A La Haye, il y a çréve partielle,
Lea ouvriers de U^ouilféro dea Agviessea, à 

Angleur, ae sont mia en grève hier. Le sujet 
de leur réclamation est une augmentation de 
8 .lûre de i»  p. c. L'adroinistraüon n’ayant 
pas accordé ce chiffre, le trait complet n'est 
pas descendu hier matin. Lee houillours «ont 
retournée tranquillement chez enx.

On croit que l’interruption de travail 
sera pas de longue durée. Cependant hier 
soir et ce matin. Tes ouvriers ne sont pas des­
cendus.

A Cockerill et A Marihaye on travaille 
complet.

(Dépéch9 Harxit}
Crespin, 9 janvier. ~  Üne légère augm' 

tation dans le nombre dea grévistes s’eat pro­
duite dans le Borinage. La grève s’eat été ’ 
an pulta n* .SO du charbonnage de Bell» 
Bonnes et a pria de l extenalon dana divers 
puita des produits du Flénn. Aucune aug­
mentation de salaire n'a été accordée sauf au 
charbonnage du Midi A Mons où on u donné 

ugmentation de cinq centimea par

La manqua de charbon an Hollande
Amsterdam. 0 janvier, — Le manque de 

charbon se fait cruellement sentir.
Plusieiira grandes fabriquas etmam .._. 

tures ont dû cesser tout travail, par suite du 
manque de charbon.

Parmi les fabriques qui ont dû fermer leurs 
portes, on cite une dea plus importantes de 
Maeatrieht qui employait plus da 2 0U0 a

MENUS PROPOS

dan» fé^ae de 8t-Roch
Cette ville, comme on n it, e»t............ .

ment fort éprouvée par l'influenia. La grippe 
y exerce des ravagea asaec sériaux, et la popu­
lation eat inquiète.

Le ci#rgé a pensé que, pour calmer lea ap- 
préhenslonadeia fldèles et ontenir une prompU 
amélioration dan» la santé publique, il était 
de lotite néceaaité d’R«lreaaer nnepetlte nvpiWe 
aa bon t)te«.

On sait, toutafoia, qne ee dernkr ne prèle 
pas tonjoara ane oreilk bien fa%-omble anx 
prières et anx anppHcationa dea «t^U .Ilfaut 
A ce juge auprème, A eat arbitre souverain 
daa mortellaa daatinéaa.dea avoeatt qal plai­
dent avec éloquanca la causa daa pauvraa 
bonaina.

Ü p n M m c f i  o t  ^ ' ' a p o u i * i f

Ces nialadietr féiuinines qui ae umnifestaut 
par des sympt<Mnes bizarre» et irrcguliarst 
tristesse, siireMltwIlon, défaUlmices, pâleti 
couleurs, et̂ ’,, doivent être atlribuées A un 
état maittdlf dtt aysténie nerveux, prenant su 
source dans une altératiun du ^aiig. 11 eat 
alors indisp<'nsable de dépurer, de rafraîchir, 

. _  ,de clarifler le sang en employant le Rob Ia-A PROPOS DES CRECHES ®h»“*^»tixju*i dherttes). Cet Incomparable 
. , ; dépuratif végétal chasse la bile, les glaires,

t.hacun u pu lue, dans les journaux, la ; ies*̂ huméurs7 j^nvoi* aigres ou acides; aujn 
himentable histoire qui s eat paaaée à Ilou-. prime ka mauvaise» (UgeaUon», l’échanffe- 
baix.il y u deux jiiura. dfi cette femme, de ment, les maux da tête, migrainea, bouffas 
cette pauvre n»ére, chassée «le son logis faute de chaleur au cervaau, évite ou détruit la 
de ressources, le sein tari par les privations, ' constipation et réUbljt aussi réOïüiibre nor- 
^rrant par la ville iicndant toute une nnit en niai de toutes les foncüons aanal^uel il n’x 

- - a pour les dames r(i tranquillité, ni santé, ni
beauté.

Toutes les damea doivent lire avec atten- 
Uon l’excellente étude sur la régénération du

bras un j>etit enfant de trois 
é<-liOuunt A l>ont de forces, i 

bureau de bienfaisance, ayant dans son

, ...........— ... ....................... . grac.. .
blables puissent se passer dans une viUe de ment à ceux qui la réclament. Après l'avoir 
renf müh' ùmes dans une ville pourtant où la lu«. *1169 demanderont avec confiance franco 
charité est largement faite.

11 y a cci>endfinl des crécho» â Roulmix.
Mais voilA, il paraît aue la malheurs

s de Uob Lechaux pour 12 francs <
16 flacons contre 2t fr. 

e est i i  Lille : Pharmacie du docteur Oiil,
- le Esquermoise, 00; Fanvau ; Donte et Cie ;

sont pas faits pour arrêter l’exten»ion de 
l'influenia.

Tou» le» établissemenU ont eu A souffrir , 
non pas de ses ravages, mais de ses iaconvé- 
nients etiln'est pas une maiaon bourgeoise 
•t ouvrière ou elfe n’ait laissé de traces.

L'administration qui en a k  plua M»uffert 
e«t certainement eelle des Postes et Télégra­
phe*, en ce momeni plus que surchargé de 
oesogne par suite de la nouvelle année.

- - . -------- l’influenxa.
Nous aurions voulu l'affirmer A no» ko- 

kurs mais la chose n’est nialheureusement 
pas exacte.

Dan* ee aervlce, en effet, k  commis prin­
cipal chargé de la surveillance, le chef méca 
niclen et quatre télèphonlstea sont atteints de 
la malencontreuae influenxa,

Prmqne loua le» emplové* dn service des

téléphones n’avait e

poete» et télégrapliet ont été 
quelqna peu maladeii,

L honorabll M. Riot, le receveur, eet 
la<k lui-roâme dapni» hnia Journ et malgré

Ceet pourquoi k  clergé da BdontpaUier, s’ï-tteikdu ̂ erScTSMi po»krde“^ l> S x . 
lîlüîiî?' B »  du sarvice général dea potlaa et tAl

avtit lorallk dn divin trUMoal, a prié pdaa, qu« provient 1« ratard apporté dai

ler que oa n'Mt paa da 1

LETTRES MORTUAIRES
ET D 'O B IT S

d» ilérèt. d-obils, etc.,

ieX ^rw u ;::r„é :* :S ‘i s r n . v *  :
nage.... ; Berriez. — A Maubeuge : Huart, pliarmacien,

.SlnRulières mére» chrétiennes. Le fonda- rue de Men». Toutes phannacies. 
teuIid.■̂  crèches fui uu humanitaire dont l’E-1 ^
g li^ a fail uu saint. ''

Il se nominsit Vmrt?nt de Paul. SI les fon­
datrices des crèches de Roubaix s’inspiraient 
d«is principt's de saint Vincent de Paul, on 
recevrait dans les crèches tous les enfani 
pauvres, indistinctement... sinon, qu'on n 
tablisse les tours, ça vaudrait encore mieux.
Un seul enfant abandonné peut, en devenant 
un homme, payer à la vilk qui l’a élevé 
qu'ont coûté des milliers d'enfants.

Voyez Brasseur A Lille I 
Ce serait, dit-on, encourager ie vice... t  

las t presque toujours la mallieureuse fille- 
mère est une victime bien digne de pitié,

(iopendant, admettons le conlraira. C'««t 
elle qui a cherché, c’est elle qui a voulu être 
séfluite.

Et alors, elle doit expier aa faute, aoit.mais 
lui, le pauvre petit être?

A-t-il demandé A naître? Non, n’est-ce pa»^
Il est innocent el la société lui doit aide 

assistance et c'est elle qui est coupable s 
meurt de faim.

Oui, la soi'iélé est coupable et elle le se 
tant que la nialbeureuM AUe-mère sans o 
vrage et sans ressources n’aura d’autres pers­
pectives <jue lu mendicité, le vol et l'infan­
ticide.

<.4ément De

T O U R C O IN G
Au Lycéa. — Nous sommes heureux de 

porter ù la çoinmeigti^ d« auUÿ coofrAca 
le /Mn'nàJ âe KOtibatuc, que Tétat sani­
taire, au Lycée de Tourcoing, est toujours

Plaint» an «tcroqueria. — Un négocian t 
denotrevilis, M. C..., vient de d ^ae r tne 
plainte en t^eRHjuerie d'ùne Mmaie de 3.000 
francs, eontre un courtier de Qnimper.

Arratutioni. — Le nommé Albert Va- 
neste,âgédel9an8, néACoartrai (Belgique) 
H été arrêté pour infraction à un arrêté d ex­
pulsion pris contre Ini,

Le sieur Fortuué 
ivre-mort sur la voi# 
mercradl A jeudi, a <

, :ti ans, trouvé 
‘ dans la nuit de 
pour ivresM. ’

Vok. -- Des enquè 
M, le commisaaire de |>oIlce du 2me arrondis­
sement snr dea vol» de volailles commis au 
Pont de Neuville et sur une tentative de vol A 
l étalaga au pr^ndice d'nn marchand,

Llaftaenaa. — L’épidémie kin de décroîtra 
serabk augmenter clans de notables pronor- 
ticma, ainsi que nout le déclarait hier un doc­
teur de nos amis. Fort heureusement, la ma­
ladie reata ee qu'elle Atait lora de son l^)pari•

0 M«1 décès.'

réaompenaé A l’£x|^tion UBivaraalla.
l>MMo<lea-k paras A ïmm. dana toua ka 

hdtaketcaléa.
tll4 sa trtM9t cbai tona ka bona mar­

chanda de liquenra.
----  * ' ------ Mtnomméê » At k. , Waàmk k ’ niAraua « U  iUmm 

m d’aroMt Mff TéAleuaile
f l  [Bgpeéeentant dépoaitanv Mar
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